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La semaine de la langue française et de la Francophonie a été mar-

quée cette année par la venue du chanteur-slameur québécois Ivy. Sa 

tournée, tant en Province Sud qu’en Province Nord et aussi aux iles 

(Ouvéa) a été un grand succès. Nous devons cette réussite à la partici-

pation du réseau de la Bibliothèque Bernheim et aussi à l’association 

konéenne d’Amélence Darbois, Oubangui-Congo. Partout où il est pas-

sé, Ivy a séduit son auditoire. La qualité de ses prestations en fait un 

grand professionnel du slam francophone. Il est à noter que si le slam 

existe dans le monde depuis 1986, c’est Ivy qui l’a lancé au Québec en 

2005 dont il est aujourd’hui le principal représentant. La ligue québé-

coise de slam a notamment été fondée par lui en 2007. 
 

Au cours de cette semaine, ce sont huit bibliothèques et médiathèques 

qui ont directement participé au lancement des “Dis-moi dix mots à la 

folie” grâce aux expositions envoyées par le ministère de la culture, en 

l’occurrence la D.G.L.F. que nous remercions vivement. Ce sont par or-

dre alphabétique : Boulouparis, Dumbéa, Nouméa, Ouvéa, Païta, Poin-

dimié, Pont des Français et Thio. La plupart de ces établissements ont 

vu aussi la venue du slameur québécois dont les déclamations accom-

pagnées par sa guitare acoustique ont énormément plu. À l’occasion de 

son passage en Nouvelle-Calédonie, Ivy a même composé un très beau 

slam sur notre pays. Qu’il en soit remercié ! 
 

Parallèlement, la nouvelle édition des Mots d’Or a été lancée le 20 

mars. Pour la première fois, le lycée des Iles de Lifou participera à ce 

concours international francophone. 
 

Les résultats des inventions lexicales lancées dans plusieurs pays fran-

cophones sont maintenant connus. Voir l’article consacré à ce sujet 

dans le présent bulletin. Trois mille créations ont été enregistrées. Rete-

nons trois nouveaux mots : se mémériser (s’habiller comme une vieille), 

tôtif (le contraire de tardif) et bussoter (attendre le bus). 
 

Dans le cadre des nombreuses manifestations qui ont été organisées 

cette année, il convient de mentionner la sixième édition de la dictée 

solidaire organisée par la Croix Rouge en partenariat avec l’Alliance 

Champlain qui a eu l’honneur de composer et de lire la dictée. Celle-ci, 

pour des raisons de disponibilité de la salle de la mairie en raison des 

élections, s’est déroulée plutôt que prévu, soit le 1er mars ce qui n’a 

pas empêché le succès d’être au rendez-vous. 
Le Président Daniel Miroux 

SLAM D’IVY  

dédié à la Nouvelle-Calédonie 
 

Je ne voulais pas faire  

Un poème qui n'aurait pas 

Dans ses vers 

Un peu de terre mouillée  

Qu'on foule à Poindimié, 

Un peu de l'air de Nouméa ... 

Un peu du sable d'Ouvéa 

Qui traine et s’égrène, 

Quand on le ressasse, 

À même le rivage 

Du langage. 
 

(Découvrez , dès à présent, le poème en entier sur 

notre site).. 
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Le lancement de la Semaine de la Langue française et 

de la Francophonie a eu lieu le mardi 18 mars à la Biblio-

thèque Bernheim selon un protocole ancré de longue 

date dans la programmation annuelle du grand établis-

sement culturel public calédonien. 
 

Ce protocole comprend notam-

ment, l’inauguration dans  plu-

sieurs établissements de lecture 

publique de l’agglomération nou-

méenne, dont la grand bibliothè-

que de Nouméa, de l’exposition en 

une dizaine d’affiches de grande 

taille, concernant l’opération natio-

nale annuelle Dis-moi dix mots » dont le thème 2014 est 

illustré ci-dessous. 
 

Mme la Déléguée académique aux pratiques culturelles 

artistiques, représentant le Vice-Recteur, M. le Directeur 

de l’Enseignement de la Nouvelle-Calédonie et le Prési-

dent de l’Alliance Champlain, ont donné le coup d’envoi 

de cette manifestation nationale placée sous l’égide de 

l’organisation Internationale de la Francophonie et en 

particulier pour la France et de ses collectivités d’Outre-

Mer, de la Délégation à la langue française et aux lan-

gues de France. 
 

 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Mme Véronique Lehoullier, représentant le Vice-Recteur, M. Daniel Miroux, 

président de l’Alliance Champlain, M. Christian Pralong, Directeur de l’En-

seignement, procèdent au lancement de la SLF en Nouvelle-Calédonie. 

Plusieurs personnalités étaient présentes dont Mmes Dominique Daly, 

présidente de la Bibliothèque Bernheim, Christiane Terrier, Adjointe au 

maire et Nicole Furic, conseillère municipale, en charge toutes les deux, de 

la culture et du patrimoine à la Ville de Nouméa ainsi que Mme Pascale 

Doniguian, élue à la Province Sud. 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Cette semaine rituelle, dont le contenu a été mis en ligne 

sur notre site, s’est déroulée sans faille, avec pour point 

d’orgue, la tournée du slameur québécois Ivy qui a ren-

contré le succès dans tous les lieux inscrits au program-

      LANCEMENT DE LA SEMAINE DE LA LANGUE FRANÇAISE EN NOUVELLE-CALÉDONIE 

Lancement de la semaine internationale de la franco-

phonie par M. Christian PRALONG, Directeur de l’Ensei-

gnement de la Nouvelle-Calédonie 
 

C’est tous les jours que dans nos écoles, les petits calé-

doniens découvrent la richesse et la diversité de notre 

langue : celle qui nous permet de communiquer, i.e. de 

nous comprendre, d’échanger, d’exprimer nos senti-

ments et nos idées mais également nos questionne-

ments… 
 

Dans le tohu-bohu de notre société trépidante où des 

informations à tire-larigot nous sont déversées sans 

discontinuer, il n’est pas aisé de faire le tri entre faribo-

les et billeversées… 
 

J’entends régulièrement la voie de l’Alliance Champlain 

qui ambiance à la Bibliothèque Bernheim la tradition-

nelle soirée de lancement de la semaine internationale 

de la francophonie qu’en tant que Directeur de l’Ensei-

gnement de la Nouvelle-Calédonie, je viens fêter avec 

fidélité. 
 

Je m’enivre à l’idée de m’enlivrer une fois de plus dans 

des œuvres francophones que j’aurai plaisir à parcou-

rir, certaines en zigzag, d’autres plus intimement et 

desquelles je sortirai tourneboulé ou complètement 

« ouf » comme diraient des hurluberlus un peu tim-

brés… 
 

Mais c’est toujours avec grand plaisir que je cède an-

nuellement à ce charivari où les aficionados de notre 

magnifique langue française se retrouvent pour ce ri-

tuel collectif et à qui je souhaite, grâce à vous Prési-

dent Miroux, une très bonne soirée… 
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LA SEMAINE CALÉDONIENNE  DE LA LANGUE FRANÇAISE  À L’HEURE QUÉBÉCOISE 

Pour la seconde fois, l’Alliance Champlain et l’associa-

tion Oubangui-Congo, présidées respectivement par Da-

niel Miroux et Amélence Darbois, ont uni leur expérience 

et leur enthousiasme pour la francophonie en invitant un 

artiste de talent à célébrer la langue française en Nou-

velle-Calédonie. 
 

On se souvient qu’en 2011, la conteuse burkinabée Ma-

riam Koné, avait enchanté des centaines d’enfants du 

Caillou,  tout au long d’une tournée mémorable lors de la 

Semaine de la Langue Française et de la Francophonie, 

du Nord au Sud de la Grande Terre. 
 

Cette année, c’est un slameur venu du grand froid qui a 

électrisé les publics de la Bibliothèque Bernheim et du 

Rex à Nouméa, des Médiathèques du Mont-Dore, de 

Dumbéa, de Boulouparis, Thio, Poindimié, Koné et … 

d’Ouvéa ! 
 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

Ivan Bielinski, nom de scène IVY, petite quarantaine,  

s’est donc frotté à la diversité des cultures calédonien-

nes auxquelles il a proposé un véritable florilège 

« slamistique ». Les spectateurs, petits et grands ne s’y 

sont pas trompé. Ils ont adoré.  
 

Car Ivy n’est pas seulement un slameur, c’est d’abord un 

poète qui se joue des mots, les apprivoise, leur tord un 

peu le cou parfois, mâtinant ses textes de termes anglo-

phones. Car au Québec, c’est ainsi, l’anglais cerne la 

Belle Province qui résiste, résiste, résiste depuis quatre 

cents ans au rouleau compresseur, mais ne peut empê-

cher de laisser filtrer quelques anglicismes.  
 

Ivy est aussi musicien, chanteur, véritable acteur de ses 

compositions truffées d’onomatopées et de borborygmes 

très évocateurs. Comme, par exemple, son splendide 

Apocalypso dont le rythme et les accents gutturaux rap-

pellent la danse du feu des Algonquins.  
 

 

Son répertoire très riche s’inté-

resse à tout : l’actualité, l’envi-

ronnement, la politique… Ou 

encore les fables de La Fontai-

ne qu’il n’hésite pas à revisiter 

en inversant les rôles de la Ci-

gale et de la Fourmi !  
 
 

À noter en passant, ô divine surprise, que les enfants 

multicolores calédoniens connaissent bien ce conte my-

thique du grand fabuliste de Louis XIV, le Roi Soleil. 

L’enthousiasme des CM1 et CM2 du Mont Dore faisait 

plaisir à voir. Ivy les a littéralement subjugués une heure 

durant, même s’il lui arrivé, une fois ou deux, de devoir 

rappeler aux plus bavards, les règles consistant à ne 

pas gêner le reste du public. 

S’est ensuivie une séance de questions à l’artiste, qui a 

suscité une véritable envolée de doigts levés. Une ma-

gnifique photo de groupe a pu être prise pour clôturer 

cette très belle ma-

tinée tropicale. 

Étape suivante à Dum-

béa devant un public 

plus clairsemé  (il n’y a 

pas école le mercredi 

après-midi) mais avec un 

auditeur de choix en la 

personne de M.le Maire 

de Dumbéa qui a bien 

apprécié ce moment de 

détente.  

 

À Ouvéa, dont le slameur a 

découvert toute la beauté , 

l’accueil a été très chaleu-

reux, le public étant venu 

nombreux à la rencontre de 

ce poète venu du grand 

froid. 

Des membres de l’Alliance Champlain dont le président 

Miroux étaient allés à la rencontre d’Ivy lors de son arri-

vée à l’aéroport de la Tontouta. 
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Communiqué 2013 de la carpette anglaise 
 

Guillaume PÉPY, président de la SNCF, distingué pour ses 

éminents mérites en dévotion anglophone par le jury de 

l’académie de la Carpette anglaise, le 15 décembre 

2013, présidé par Philippe de Saint Robert, réuni à la 

brasserie Lipp à Paris, a reçu le prix 2013 de la Carpette 

anglaise. Après les Smiles, les TGV Family, et autres mé-

diocrités linguistiques, voici que la SNCF tente de nous 

faire ingurgiter de l’anglais, en proposant des cours de 

langue anglaise uniquement, dans ses trains champenois 

par l’intermédiaire de l’organisme SpeakWrite ; après le 

trop fameux sandwich SNCF voici la bouillie anglaise ! 
  

Seconde cerise amère sur le pudding indigeste de l’anglo-

folie, pour Tom ENDERS, président exécutif d’EADS et 

grand organisateur de la politique linguistique du tout en 

anglais dans son groupe, qui a trouvé (dis)grâce aux yeux 

du jury.L’Académie a tenu à lui décerner son prix spécial 

à titre étranger pour avoir annoncé, en anglais seule-

ment, à tous les salariés allemands, espagnols et fran-

çais de la branche « défense et espace », un vaste plan 

de licenciements par une vidéo... elle-même sous-titrée 

en anglais. Major Tom, a été retenu après un vote serré 

(8 voix contre 4) l’opposant à son concurrent en abandon 

linguistique Joachim GAUCK, président de la République 

fédérale d'Allemagne qui a appelé les peuples d’Europe à 

adopter l’anglais comme langue de communication ! 
 

Que déshonneur leur soit rendu ! 

Les lauréats du Défi « Inventez le Mot de la Semaine » 

Du 3 février au 23 mars, la Semaine de la langue fran-

çaise et ses partenaires ont lancé sur Facebook le Défi 

« Inventez le Mot de la Semaine », invitant les internau-

tes à créer un mot nouveau et sa définition en 300 si-

gnes maximum. Près de 3000 mots ont été proposés, 

tous plus originaux et créatifs les uns que les autres.  
 

Voici les mots lauréats,  

1/ Dans la catégorie senior avec Escargoter : prendre 

son temps.  
 

2/ Dans la catégorie junior : Se mémériser : (verbe pro-

nominal, 1er groupe). Se vieillir au moyen d'habits hors 

d'âge. Ex : Elle pourrait être jolie si elle ne prenait tant 

de soin à se mémériser.  
 

3/ Prix spécial du jury : Tôtif : Le contraire de tardif : un 

réveil tôtif ; et l'adverbe dérivé : tôtivement. 
 

 

Autres mots sélectionnés, retenus par l’Alliance Cham-

plain : 
 

Bussoter : Attendre le bus.  
 

Lalaliser : (verbe du 1er groupe)  

1. Chanter « la la la » quand on ne peut pas se rappeler 

les paroles. « Tu connais cette chanson, c’est la la la la 

la la… ».   
NdlR : cela rappelle « vocaliser ». 

2. Utiliser trop souvent l’expression « Oh là là ». « Il m’é-

nerve, il lalalise sans cesse. »  

3. Traiter avec légèreté. « Il ne faut pas lalaliser ce pro-

blème. »  
 

Textoter : (verbe) Communiquer par texto. Ex : Il textote 

sans arrêt avec ses amis.  
NdlR : adopté !. 
 

Shopivore : (nom masculin et adj.) Se dit de quelqu'un 

qui est addict au shopping. Ex : Il passe son temps dans 

les magasins ! C'est un véritable shopivore.  
NdlR 1 : le mot addict n’est pas dans le Larousse, pourtant il y aurait 

sa place, devant addictif et  addiction. 
NdlR 2 : on se demande pourquoi on conserverait le s de shop, alors 

que ce mot anglais vient d’échoppe. Pourquoi n’avoir pas choisi 

échoppivore ?  
 

Marmoufler : Pantoufler comme une marmotte (ou mar-

motter comme une pantoufle) pendant un ou plusieurs 

jours d’affilée.  
NdlR :  joli ! On dirait que ça vient du Québec, où on fête « le jour de 

la marmotte » appelée aussi « siffleux » ; jour qui marque ou non un 

printemps... tôtif ! 

La semaine de la langue française dans les médias 
 

« La langue française se porte joyeusement ». C’est Jean 

Pruvost, grand lexicophile et dicopathe ainsi qu’il s’auto-

proclame plaisamment, universitaire émérite qui, selon 

L’Express, partenaire habituel de la Semaine de la langue 

française et de la francophonie,  dresse en ces termes op-

timistes, un État des lieux de la langue française. 

Donc, le français se porte joyeusement. Car il est en per-

manence fécondé par les médias, la littérature et les pays 

francophones. Et le savant de citer son collègue Bernard 

Quemada : « Une langue qui ne connaîtrait aucune forme 

de néologie serait déjà une langue morte ». 

Les écrivains ne sont pas en reste dont, depuis longtemps 

déjà, les plus illustres ont enrichi le vocabulaire du 19e 

siècle : paladinage de Chateaubriand pour exprimer la gé-

nérosité constante ; figure vituline (du latin vitulus, veau) 

sous la plume de Balzac ; et cher à Zola,  le naturalisme, 

dont le modernisme n’a pas pris une ride. 

Si internet « change d’abord la vitesse de circulation des 

mots — en quelques jours, un néologisme fait le tour de la 

planète — il appartient aux institutions, à commencer par 

l’école, de cadrer cet afflux » avertit le professeur.  

« Il parait que la francophonie est un vilain mot, une vieille 

lubie. Nous ne le croyons pas ! C’est Franz-Olivier Giesbert 

qui l’affirme dans son édito du 20 mars (Journée internationa-

le de la Francophonie, heureux hasard du calendrier), intitulé 

« L’Afrique et nous ». « Le Point » est convaincu que l’indé-

pendance (du français) est son bien le plus précieux, avec 

l’insolence et la liberté d’esprit dont il n’a cessé de faire 

preuve. Nous croyons qu’il n’y a pas de démocratie sans 

éthique ni morale. Nous entendons désormais informer ou 

exprimer ces valeurs avec nos amis africains. En français, 

ça va de soi. (NdlR : article rédigé d’après les « hebdos « précités.)  

RENDEZ-VOUS DU  2e TRIMESTRE 2014 

Réunions mensuelles 

 Les mardis 8 avril, 13 mai, 10 juin 2014, à 18 h, 

Mercredi 18 juin, jury écrit des Mots d’Or 2014 

Local AFFDU, 18 rue Bernier, Baie des Citrons, Nouméa 
Pour mémoire : Mercredi 20 août, jury oral des Mots d’Or 2014, 

Lycée Lapérouse à Nouméa 

Pensez à découvrir et à faire visiter notre site  
www.alliance-champlain.asso.nc 

Pour tous renseignements, n’hésitez pas à nous appeler :  

Tél -Fax- HR :  24 11 59  - MOB :  92 98 43 —  81 02 07 
ou à nous courrieller aux adresses suivantes :  

alliance.champlain@offratel.nc ou champlain@offratel..nc 


